Le Comité national de Pilotage a entamé avec l'appui d'une mission du centre régional Agrhymet basé à Niamey, un exercice devant conduire à la sélection des zones à risque environnemental et social élevé (ZARESE) pour l'intervention du Fonds de Lutte Contre la Désertification pour la Réduction de la Pauvreté au Sahel.

 La mission d’Agrhymet était représentée par Monsieur DJABY Bakary qui a entamé les travaux le mardi 7 septembre 2004. Après un briefing avec le Coordonnateur du CSLP, Président du CNP au nom du Ministre de l'économie et des finances, les travaux se sont déroulés ainsi qu'il suit:

1. Présentation de la méthodologie aux membres du CNP suivi d'échange sur les indicateurs et leurs variables sur la vulnérabilité environnementale et socioéconomiques

2. Collecte des données 

3. Exercice de sélection des ZARESE.

Toutes les trois phases ont été menées avec l'ensemble des membres du comité national de pilotage qui avait tenu auparavant trois réunions préparatoires. La synthèse du contenu et des résultats obtenus par chacune des phases se présente ainsi qu'il suit:

1. Présentation de la méthodologie et échanges sur les indicateurs et variables

Présentation de la méthodologie

La méthodologie de sélection des ZARESE par le centre régional agrhymet a déjà été utilisée dans plusieurs pays membres du CILSS et en dehors. Elle exploite une base de données d'indicateurs de vulnérabilité environnementale et socioéconomique suivant l'importance qui leur est donné au regard des options de stratégie et politiques nationales définies. Les zones les moins vulnérables sont ainsi éliminées au fur et à mesure que sont considérées les variables de chaque indicateur. L'exercice a été effectué suivant le modèle pour les indicateurs environnementaux obtenus par cercle et un affichage cartographique en est donné. La zone retenue est ainsi une zone à risque environnemental élevé. Le même exercice est repris pour les critères socioéconomiques pour définir une zone à risque socioéconomique élevé. Une superposition des deux cartes ou zones à risque permet de définir les ZARESE qui comportent les zones ou cercles appartenant aux deux zones prédéfinies.

Il faut signaler que l’exercice concernait uniquement l’identification des cercles en tant que ZARESE, les unités d’intervention, les communes, devant être identifiées par la suite aux travers de critères politiques et opérationnels. 

Définition et classification des indicateurs et des variables

Le CNP lors de ses travaux préparatoires avait déjà mis en place un comité ad hoc qui avait examiné et approfondi la réflexion sur les indicateurs arrêtés au niveau régional. La séance a ainsi donné lieu à une classification par ordre d'importance des indicateurs puis défini leurs variables ainsi qu'il suit:

Indicateurs environnementaux

1. Pression démographique ( taux de couverture ligneuse)

2. Zone de transition écologique (- pluviométrie (pluviosité))

3. Potentialités des ressources en eau (potentialités en eau mobilisable pour l'agriculture : eaux de surface et eaux souterraines)- occupation des sols (taux d'occupation ou d'utilisation des sols) - aptitudes agricoles (carte de fertilité des sols) - pression du cheptel (effectifs du cheptel, carte de disponibilité fourragère))

Tous les indicateurs placés en troisième position avaient été appréciés comme importants par le comité ad hoc tandis que les deux premiers avaient été jugés très importants. L'ensemble des indicateurs devait être disponible pour tous les 49 cercles car la zone d'intervention retenue pour le Mali est à l'échelle de cette unité administrative.

Indicateurs socioéconomiques

1. Taux de pauvreté

2.  Déficit alimentaire chronique (taux virtuel de couverture des besoins céréaliers)

3. Accès au crédit (nombre d'habitant touché par les SFD, présence des IMF)

4. Exploitation culture de rente (indice de concentration des cultures de rente)

5. Enclavement (village à 5 km d'une route bitumé et village à 5 km d'une route améliorée).

2. Collecte des données.

La matinée du mercredi et du jeudi ont servi à la collecte et les après-midi pour une présentation et discussion en comité national autour des données obtenues.

Les données collectées sont issues de la Direction nationale de la statistique et de l'informatique (DNSI) pour les données sur le taux de pauvreté et la population (répertoire des villages numérique ), du système d’alerte précoce (SAP) pour le taux de couverture des besoins alimentaire, de la base des données du centre régional Agrhymet. Le FEWS (Famine Early Warning System) a fourni des fonds de carte.

Les difficultés rencontrées au cours de la mission ont été enregistrées dans la collecte des données où les cartes de l'Institut Géographique du Mali n'ont pu être obtenues. Les  données sur les potentialités en eau mobilisables ainsi que le taux de satisfaction des besoins en eaux  de la direction nationale de l'hydraulique non plus n'ont été obtenues. C'est également le cas des données sur les taux de couverture ligneuse avec le Secrétariat technique permanent du Comité interministériel sur les questions de gestion environnementale (STP/CIQGE). De manière générale, la plupart des données auxquelles la mission pouvait accéder n’étaient pas  désagrégées jusqu'au niveau cercle mais avaient été élaborées pour les niveaux régionaux.

3. Exercice de sélection des ZARESE.

La sélection s'est basée sur les critères retenus dans l'ordre décroissant de leur importance tel que défini par le CNP. Pour chaque critère une option a été faite au regard des objectifs du Fonds et en accord avec les politiques arrêtées au niveau national. 

Les indicateurs pour lesquels les données n'étaient pas du tout disponibles  ou ne l'étaient que pour une partie des cercles ont été abandonnés. Ce fut le cas de la pluviosité abandonnée pour insuffisance d'information. Certains indicateurs ont également été abandonnés et remplacés pour manque ou insuffisance de pertinence. Ce fut le cas du critère de couverture ligneuse pour lequel le taux  volume de bois par habitant a été remplacé par le ratio volume de bois par superficie.

Résultats de l'exercice de choix des ZARESE

A. Identification des cercles à risque environnemental élevé

Les six (6) critères et indicateurs obtenus pour tous les cercles et pris en compte dans l’exercice ont été, dans l’ordre, les taux de (i) couverture ligneuse, (ii) d’occupation des sols, (iii) de pression du cheptel, (iv) d’aptitude agricole et pastorale  et (iv) le taux de dégradation de l’écosystème. L’indice sur les potentialités en ressources en eau mobilisable pour l’agriculture et l’élevage a été éliminé pour insuffisance d’information.

L’exercice visait à éliminer par indicateur quatre (4) cercles et à retenir à terme six cercles.

A1. Taux de couverture ligneuse  (volume de bois par rapport à la superficie) 

Le CNP a opté pour la sélection des cercles où il y a le moins de couverture ligneuse et d’éliminer les cercles qui sont les mieux couverts. Le quatrième taux le plus élevé  (21 m3 / ha ) a été indexé et a conduit à l’élimination des cercles de Kéniéba , Kangaba, Yanfolila et Bougouni et de retenir les 45 autres cercles pour la suite.

A2. Taux d'occupation des sols

Le CNP a opté pour retenir les cercles où l’occupation des sols est le plus élevé. Le taux limite d’occupation supérieur à 0,017  (>0,017) a été indexé et a conduit à l’élimination de onze (11) cercles qui sont : Kidal, Tombouctou, Goudam, Abeibara, Bourem, Menaka, Ansongo, Tin Essako, Gao, Gourma Rharous et Tessalit. Trente quatre (34) cercles restent donc en lisse pour l’application des indicateurs suivants.

A3. Pression du cheptel

L’indicateur de la pression du cheptel est une sommation de 2 sous indicateurs, le premier étant obtenu en rapportant l’effectif du cheptel aux superficies cultivées (les résidus de récoltes sont des aliments de bétail sur une période de l’année) et le second indicateur étant obtenu en rapportant l’effectif du bétail aux superficies pouvant produire du pâturage. Cet indicateur a conduit à l’élimination des quatre (4) cercles de Nara, Niono, Kita et Bafoulabé après que le CNP ait opté pour retenir les cercles où la pression est la plus forte. A l’issue de cette analyse, 30 cercles sont restés en lisse.

A4. Aptitudes agricoles et pastorales

Le CNP a opté de retenir les cercles où les potentialités agricoles sont les plus faibles et le taux  limite indexé était de 0,01. Les cercles éliminés à cette étapes étaient au nombre de onze (11) dont Kati, Dioila, Baraoueli, Kolondiéba, Kadiola, Koutiala, Sikasso,   San, , Yorosso, Bla, Diré  . Dix neuf (19) cercles sont  donc retenus.

A6. Ecosystème dégradé

Le CNP a opté de retenir les cercles où le taux de dégradation est le plus élevé et d’éliminer ceux où la dégradation est faible et le taux limite retenu devait être inférieur 1,18%. Quatre cercles ont été éliminés :Kayes, Koulikoro, Diéma et Yelimané.

Conclusion : Au terme de l’exercice au travers des cinq (5) indicateurs, la Zone à risque environnemental élevé comprend 15 cercles que sont Nioro, Ségou, Tominian, Macina, Mopti, Tenenkou, Djenné, Bandiagara, Bankas, Douentza, Banamba,  Youwarou, Kolokani, Nianfunké, Koro.

B. Identification des cercles à risque socioéconomique élevé

Les indicateurs disponibles pour l’analyse ont été, dans l’ordre, le taux de pauvreté, le taux de couverture des besoins alimentaires, le taux sur les superficies occupées par les cultures de rentes (taux de concentration des cultures de rente) et l’indice d’enclavement. L’exercice au travers des 4 indicateurs procédait par élimination de 6 cercles par critère en vue d’obtenir 4 à 6 cercles à terme. 

B1. Taux de pauvreté

Le CNP a opté de retenir les cercles les plus pauvres et l’indice limite utilisé était de 24% de l’incidence de pauvreté. L’exercice a conduit a l’élimination des 6 cercles de Tessalit, Abeibara, Tin Essako, Menaka, Kidal et Gourma Rharous.

B2. Déficit alimentaire chronique

Les cercles enregistrant une plus grande précarité alimentaire sont à considérer et les cercles en plus grande sécurité alimentaires éliminés. A cette étape, 20 cercles ont été éliminés au taux limite de 0,1%. Ce sont : Bankas, Mopti, Bafoulabé, Bla, Kolondiéba, Koulikoro,  Bougouni, Baraoueli, Kati, Kangaba, Dioila, Sikasso, Yorosso, Yanfolila, San,  Kita, Koutiala, Tominian, Kénieba, Koro, Kadiola.

B3. Cultures de rentes

Les cercles où les zones  connaissant un taux de pauvreté élevé, une précarité alimentaire mais où les cultures de rente occupent une proportion importante des superficies cultivées sont visés pour l’intervention. L’indice de concentration des cultures de rente limite indexé était de 0,19 et a donné d’éliminer 8 cercles dont Tombouctou, Bourem, Gao, Diré, Nianfunké, Tenenkou, Ansongo et  Youwarou  

B4. Enclavement

L’option vise ici à retenir les cercles les moins enclavés au travers de l’indice cumulé du nombre de villages dans un rayon de 5 km d’une route bitumé ou en terre moderne. Le taux limite indexé était de 0,05 qui a conduit à l’élimination des 5 cercles de Goundam,  Bandiagara, Koro, Banamba, Macina et Yelemane

Conclusion : A la fin de l’exercice au travers des 4 indicateurs, la zone à risque socioéconomique élevé comprend les 9 cercles de Kayes, Nioro, Diéma, Nara, Kolokani, Ségou, Djenné, Douentza et , Niono

C. Identification des cercles à risque environnemental et social élevé

Les cercles à risque environnemental et et social élevés  (ZARESE) sont ceux apparteant aux deux zones à risque ci-dessus définies. Le tableau ci-après présente les trois zones à risque obtenues, à l’issue de l’exercice de sélection.

	Cercles à risque environnemental élevé
	Cercles à risque socioéconomique élevé
	Cercles ou Zones à risque environnemental et socioéconomique élevé (ZARESE)*.
	Population, 1998*

	Nioro
	Nioro
	Nioro
	165 708

	Ségou
	Ségou
	Ségou
	501 448

	Tominian
	Kayes
	
	

	Macina
	
	
	

	Tenenkou
	Diéma
	
	

	Mopti
	
	
	

	Djenné
	Djenné
	Djenné
	155 555

	Bandiagara
	Nara
	
	

	 Bankas
	
	
	

	Douentza
	Douentza
	Douentza
	155 831

	Banamba
	
	
	

	youwrou
	
	
	

	Kolokani
	Kolokani
	Kolokani
	184 905

	Nianfunké
	
	
	

	Koro
	Niono
	
	


*Les ZARESE potentielles sont indiquées dans la carte ci-jointe.

* L’iden,tification des unités d’intervention veillera à accorder la taille des populations des ZARESE au niveau indicatif préconisé par le comité sous régional de pilotage (CSRP)  tenu en juillet dernier  et établi entre 260 000 et 280 000 habitants pour l’ensemble des ZARESE du Pays. 


Le Comité a ensuite sélectionné trois (3) cercles sur les 5 identifiés pour l'intervention du Fonds. Ce sont NIORO, KOLOKANI et DOUENTZA. Les cercles de Ségou et de Djenné ont été retirés en raison, entre autre, de la taille de la population du premier et du risque environnemental et social plus élevé  de Douentza par rapport à Djenné, tous deux relevant de la région de Mopti. 
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